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Le « sacrifice de la messe » dans la liturgie catholique 

Il y’a différentes façons d’appeler ce sacrement dans l’Eglise catholique romaine. 

L’expression « saint sacrifice » est beaucoup moins utilisée aujourd’hui qu’avant Vatican II, 

au profit de « Eucharistie ». Chaque appellation souligne un aspect complémentaire des 

autres : 

-« Eucharistie » (= action de grâces ») : rappel des œuvres de Dieu proclamées dans les 

bénédictions juives (création, rédemption, sanctification). Assemblée eucharistique= 

expression visible de l’Eglise célébrant son  Seigneur au cœur de l’Eucharistie, « sacrement 

des sacrements ». 

-« Repas du Seigneur » (cf dernier repas de Jésus) : insistance sur le rassemblement de la 

communauté ou « repas des noces de l’agneau » (cf anticipation de la Jérusalem céleste). 

-« Fraction du pain » (rite propre au repas juif) : cf dernier repas de Jésus, la Pâque ;  signe 

de reconnaissance de Jésus ressuscité. Cf les assemblées des premiers chrétiens. 

-« Mémorial de la passion et de la résurrection » : rend présent l‘unique sacrifice du Xst. 

-Sainte et divine liturgie : le centre du mystère de l’Eglise 

-«  Saint sacrement » : résume tous les sacrements.  Expression qui désigne aussi les saintes 

espèces gardées au tabernacle. 

-« Communion » ; cf union des fidèles au don que fait le Christ de son corps et de son sang. 

-Messe : insiste sur l’envoi en mission.  

 

 « Sacrifice », ou « saint sacrifice » : 

Après la liturgie de la Parole et la préparation des offrandes, le prêtre dit : « Prions au 

moment d’offrir le sacrifice de toute l’Eglise ». L’assemblée répond : « Pour la gloire de Dieu 

et  le salut du monde ». Cela résume le sens de toute la célébration.   

Cette notion de sacrifice s’articule, selon le catéchisme de l’Eglise catholique, autour de 3 

réalités : 

  

1-l’action de grâces et la louange au Père : 

Cela rejoint  le sens étymologique du mot « sacrifice » : « faire sacré ». Il ne s’agit pas 

d’abord de la perte de quelque chose (cf  « sacrifier » tel objet), ou de la perte d’une part de 

soi (cf « se sacrifier »). Ce n’est pas d’abord une immolation, comme les sacrifices d’animaux 

de l’ancienne alliance, mais plutôt d’une mise à la disposition de Dieu, d’un transfert dans le 

sacré de Dieu, d’une reconnaissance de ce qui vient de lui (cf le serviteur souffrant d’Isaïe 

49/1-6 ;  cf  Os 6/6 ; cf Ps 50/19. Le sacrifice nous réconcilie avec Dieu, non pas parce que 

notre offrande gagnerait ou achèterait ses faveurs. Mais il s’agit d’un geste d’amour qui 

inverse le péché des origines, qui est l’oubli de Dieu au profit de soi-même. Toute la prière 

eucharistique s’adresse au Père, par le Christ, dans l’Esprit-Saint  -Cf Catéchisme Eglise 

Catholique N° 1359 : « l’Eucharistie, sacrement de notre salut accompli par le Christ sur la 

croix, est aussi un sacrifice de louange en action de grâces pour l’œuvre de création, 

présentée au Père à travers la mort et la résurrection du Christ ». C’est le « sacrifice de 
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louange par lequel l’Eglise chante la gloire de Dieu au nom de toute la création ». A travers le 

Christ : il unit les fidèles  à sa personne, à sa louange et à son intercession. (id) . 

-C’est le sens de la Préface, qui introduit  toujours la Prière Eucharistique et commence par 

« Il est bon de te rendre grâces, il est juste et bon de te glorifier, Père très saint, car Tu es le 

seul Dieu… »   (cf PE 4) 

-La PE 4 commence par décrire toute l’œuvre de salut : « Tu as  créé toutes choses avec sagesse et 

par amour… Dans ta miséricorde Tu es venu en aide à tous les hommes..Tu as multiplié les  alliances 

avec eux..Tu as envoyé Ton propre Fils… » 

Cf PE 3 : « Tu es vraiment saint, Dieu de l’univers, et toute la création proclame ta louange, car c’est 

toi qui donnes la vie, c’est toi qui sanctifie toutes choses par Ton Fils Jésus-Christ notre Seigneur, 

avec la puissance de l’Esprit-Saint, et tu ne cesses se rassembler ton peuple afin qu’il te présent 

partout dans le monde  une offrande pure… » 

  

2-Le mémorial sacrificiel du Christ et de son Corps, l’Eglise :     

a-Cf CEC 1362 : « L’Eucharistie est le mémorial de la Pâque du Christ, l’actualisation et 

l’offrande sacramentelle de son unique sacrifice, dans la liturgie de l’Eglise qui est son Corps » :    cf 

Heb 9/26-27 : « …C’est une seule fois, à la fin des temps, que le Christ a été manifesté pour abolir le 

péché par son propre sacrifice…le Christ fut offert une seule fois pour enlever les échés de la 

multitude… » Cf les  paroles de l’institution : « Prenez, mangez-en tous, ceci est  mon corps livré pour 

vous…Prenez, buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’alliance nouvelle et 

éternelle qui sera versé pour vous  (Lc 22/19-20) et pour la multitude en rémission des péchés (cf Mt 

26/28) ». 

-Le « faites  ceci en mémoire de moi » est une invitation du Christ à célébrer aujourd’hui cette 

institution, qui est rendue présente et agissante au cœur de l’assemblée eucharistique (cf 1 Cor 

11/23-26). Cf CEC 1363 : « Le mémorial n’est pas seulement le souvenir des événements du passé, 

mais la proclamation des merveilles que Dieu a accomplies pour les hommes. L’Eglise s’appuie sur la 

conception du mémorial de pâque juive ; chaque fois qu’est célébrée la pâque, les évènements de 

l’Exode sont rendus présents à la mémoire des croyants afin qu’ils y conforment leur vie ». 

-Il en est de même pour l’Eucharistie : cf Lumen Gentium 3 : « Toutes les fois que le sacrifice de la 

croix par lequel le Christ notre Pâque a été immolé se célèbre sur l’autel, l’œuvre de notre 

rédemption s’opère ».  La pâque du Christ s’opère et est rendue actuelle. 

-L’Eucharistie est un sacrifice parce qu’elle rend présent le sacrifice de la croix, parce quelle en est le 

mémorial, et parce qu’elle en applique le fruit.  (CEC 1365). 

P.E.4 : « Pour accomplir le dessein de ton amour, il s‘est livré lui-même à la mort, et par sa 

résurrection, il a détruit la mort et renouvelé la vie » 

 L’anamnèse, après les paroles de l’Institution, proclame et résume ainsi toute l’histoire du salut : 

« Proclamons le mystère de la Foi ! – « Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus, nous célébrons ta 

résurrection, nous attendons ta venue dans la gloire ! » 

b-CEC 1368 : « C’est aussi le sacrifice de l’Eglise, qui est le Corps du Christ et participe à 

l’offrande de son Seigneur (cf Rom 12/1 : « Je vous exhorte, au nom de la miséricorde de Dieu, à vous 

offrir vous-mêmes en sacrifice vivant, saint et agréable à Dieu : ce sera là votre culte spirituel… ». 

Avec lui elle (l’Eglise ») est offerte tout entière ». Elle s’unit à son intercession …La vie des fidèles, 

leur louange, leurs épreuves, leur prière, leur travail sont unis à ceux du Christ (dans les catacombes, 
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l’Eglise est souvent représentée comme une femme en prière, les bras  largement ouverts en signe 

d’offrande). 

-PE 1 : « Voici  l’offrande que nous présentons devant toi, nous tes serviteurs et ta famille entière : 

dans ta bienveillance accepte-la. Assure toi-même la paix de notre vie, arrache-nous à la damnation 

et reçois-nous parmi tes élus »… 

-P.E.2 : « Faisant ici mémoire de la mort et de la résurrection de Ton Fils, nous t’offrons Seigneur le 

pain de la vie et la coupe du salut, et nous te rendons grâce, car Tu nous as choisis pour servir en ta 

présence »    

  -P.E.3 : « …Tu ne cesses de rassembler ton peuple, afin qu’il te présente partout dans le monde une 

offrande pure… » …  

-PE 3 : « Regarde Seigneur le sacrifice de ton Eglise, et daigne y reconnaître celui de ton Fils qui nous 

a rétablis dans ton Alliance ; quand nous serons nourris de son corps et de son sang  et remplis de 

l’Esprit-Saint, accorde-nous d’être un seul corps et un seul esprit dans le Christ. » … 

- Cf  -(PE 1) :   « Souviens-toi de tes serviteurs et de tous ceux qui sont ici réunis dont tu connais la Foi 

et l’attachement. Nous t’offrons pour eux et tous les leurs ce sacrifice de louange, pour leur propre 

rédemption, pour le salut qu’ils espèrent ; et ils te rendent cet hommage, à toi, Dieu éternel, vivant 

et vrai »…  

-cf PE 1 : « Et comme il t’a plu d’accueillir les présents d’Abel le juste, le sacrifice de notre père 

Abraham, et celui que t’offrit Melchisédek ton grand prêtre, en signe du sacrifice parfait, regarde 

cette offrande avec amour et dans ta bienveillance accepte-la… Qu’elle soit portée par ton ange en 

présence de ta gloire sur ton autel céleste, afin qu’en recevant ici, par notre communion à l’autel, le 

corps et le sang de ton Fils, nous soyons comblés de ta gloire et de tes bénédictions » 

-Cf PE 1 : « Nous te présentons, Dieu de gloire et de majesté, cette offrande prélevée sur les biens 

que tu nous donnes, le sacrifice pur et saint, le sacrifice parfait, pain de la vie éternelle et coupe du 

salut. » … 

Dans l’Ecriture : 1P 2/4-10 : (5) : « vous êtes édifiés en maison spirituelle pour constituer une sainte 

communauté sacerdotale, pour offrir des sacrifices spirituels agréables à Dieu par Jésus-Christ… »        

-Rom 12/1 : « Je vous exhorte donc, frères, au nom de la miséricorde de Dieu, à vous offrir vous-

mêmes en sacrifice  vivant, saint et agréable à Dieu : ce sera là votre culte spirituel » 

c-C’est un sacrifice d’intercession pour tous les hommes :    

 (PE 3) : « Par le sacrifice qui nous réconcilie avec toi, étends au monde entier le salut et la paix » 

 (id) : « Ecoute les prières de ta famille assemblée devant toi, et ramène à toi, Père très aimant, tous 

tes enfants dispersés ». 

 (PE 4) : « En attendant qu’il (le Xst) vienne dans ta gloire, nous t‘offrons son corps et son sang, le 

sacrifice qui est digne de toi et qui sauve le monde » 

 (PE 4) : « Souviens-toi, Seigneur de tous ceux pour qui nous offrons ce sacrifice (les membres de 

l’Eglise)… et tous les hommes qui te cherchent avec droiture » 

d- CEC 1370 : -A l’offrande du Christ s’unissent non seulement les membres qui sont encore 

ici-bas, mais aussi ceux qui sont déjà dans la gloire du ciel : la Vierge Marie et tous les saints. Dans 

l’Eucharistie, l’Eglise, avec Marie, est comme au pied de la croix, unie à l’offrande et à l’intercession 

du Christ. »   

-id CEC 1370 : «Le sacrifice eucharistique est aussi offert pour les fidèles défunts qui sont morts dans 

le Christ et ne  sont pas encre pleinement purifiés, pour qu’ils puissent entrer dans la lumière et la 

paix du Christ ».  
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3-Présence du Christ par la puissance de sa Parole et de son Esprit. 

  Le catéchisme de l’Eglise catholique  (CEC 1373) souligne que le Christ est « présent de multiples 

manières à son  Eglise : dans sa Parole, dans la prière de son Eglise (« là où 2 ou 3 sont rassemblés en 

mon nom », dans les pauvres, les malades, les prisonniers, dans les sacrements dont Il est l’auteur, 

dans le sacrifice de la messe, en la personne du ministre. » 

Le  Concile de Trente affirme que « dans le très saint sacrement de  l’Eucharistie sont contenus 

vraiment, réellement et substantiellement le Corps et le Sang du Christ » (cf CEC 1374). « C’est par la 

conversion du pain et du vin au Corps et au Sang du Christ que le Christ devient présent en ce 

sacrement. » 

 


